
TROUBLES DIGESTIFS DE L’ENFANCE

TRATEIMENT DE CERTAINS TROUBLES DIGESTIFS DE 
L’ENFANCE PAR L’IPECA A PETITES DOSES.

L'ipéca, à petites doses, possède des propriétés cholagogues ; et c'est à 
ce titre que Rousseau-Saint-Philippe l’a employé pour traiter certains 
troubles digestifs chroniques de la seconde enfance, et aussi pour combat­
tre chez les nourrissons, les défauts de l’allaitement artificiel.

L’auteur utilise ce traitement depuis plusieurs années et en a obtenu 
d’xcellents résultats.

Les troubles digestifs chroniques de la seconde enfance, justifiables 
de cette méthode, représentent un type classique très fréquemment ren­
contré. Il s’agit ordinairement d’un enfant au teint pâle, aux yeux cernés, 
manquant d’entrain, dormant mal, sujet aux cauchemars. L’appétit est ca­
pricieux, la langue fréquemment saburrale, l’haleine souvent forte, à 
odeur d’acétone; il y a le plus souvent, de la constipation avec selles cra­
yeuses, décolorées, quelques fois de la diarrhée. La peau est flasque, l’ab­
domen ballonné, le foie presque toujours augmenté de volume et sensible. 
C’est manifestement l’insuffisance hépatique qui domine la scène, par 
insuffisance de la sécrétion biliaire. Cette déficience de la sécrétion bi­
liaire entrave l’activité des diastases pancréatiques, compromet la bonne 
émulsion des graisses, favorise les putréfactions intestinales et on s’ex­
plique les troubles digestifs décrits plus haut et les troubles de la nutrition 
qui en sont la conséquence.

L’ipéca, à petites doses, amène l’hypersécrétion de toutes les glandes 
digestives, et principalement l’hypersécrétion biliaire, et, sous son in­
fluence, on voit la langue.se dépouiller, l’appétit reparaître, les fonctions 
intestinales se rétablir, en même temps que l’état général du petit malade 
se transforme.

L’auteur recommande la teinture d’ipéca, qu'il donne de la façon sui­
vante :

On commence très doucement : au début, 2 gouttes matin et soir dans 
très peu d’eau sucrée —une cuillérée à café=une demi-heure avant chacun 
des deux principaux repas, (jamais le matin tout-à-fait à jeûn), jusqu’à 
ce qu’on ait atteint, selon l'âge, le chiffre de 5, de 10, de 15 et même de 
20 gouttes matin et soir, soit une quarantaine de gouttes dans les vingt- 
quatre heures.

Ces petites doses d’ipéca ne sont pas vomitives; il est même rare 
qu’elles provoquent des nausées. Il est utile de répéter les cures à inter­
valles plus ou moins espacés, suivant les résultats obtenus.

Il faut, bien entendu, surveiller le régime de l’enfant, se méfier des 
graisses, du lait non écrémé, des épices, etc.
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